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INTRODUCTION.

Une révolution politique aussi éton*

nante que celle qui vient de rendre

le trône de France à son légitime Sou

verain, doit influer nécessairement sur

la tendance philosophique de la na

tion. La guerre, ce fléau dévastateur

qui replonge les hommes dans la bar

barie, s'est enfin éloignée de nos belles

contrées ; des soins plus nobles et plus

doux en vont occuper les habitans :

les arts , les sciences , tout ce qui tend

à éleverl'homme intellectuel, vont ré

pandre de nouveaux bienfaits sur la

France.

Quel instant plus favorable pour

rappeler l'attention publique sur une

des découvertes les plus importantes
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pour l'humanité, le Magnétisme ani

mal? Le temps. de l'anarchie est pas

sé, le bruit des armes n'écartera plus

l'homme pensant de l'étude de lui-

même , et le développement de sa plus

noble faculté ne peut que l'intéresser

vivement. Déjà, en 1787, un journal

du Magnétisme animal avait paru né*

cessaire; nous nous plaisons à rendre

ici hommage à la mémoire de mon

sieur Mouillesaux, qui , le premier, eut

cette idée, et en lit paraître un Pros-?

pectus sous le titre d'appel au Pu~

bac, etc. Nous lui devons en grande

partie le plan que nous nous sommes

tracé. Les évônemens qui occasion

nèrent la secousse violente dont l'Eu

rope fut si long-temps ébranlée , ne

permirent point l'exécution de ce pro

jet; aujourd'hui qu'une heureuse réac

tion vient rétablir l'ordre général, nous

nous empressons de renouveler cet
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appel au public 5 et, nous osons lé dire,

c'est pour son plus grand intérêt.

La volonté, cette faculté suprême

de l'homme , qui constitue son es

sence, est encore généralement mé

connue dans sa plus belle préroga

tive , celle d'influer sur la santé. C'est

au Magnétisme animai, c'est à Cette

découverte immortelle que nous de

vons la conquête de notre plus bel

attribut. Qu'existe-t-il en effet de plus

intéressant pour l'homme sujet à tant

de maux physiques , que de trouver

dans son ami , son épouse ou son fils ,

la faculté de le soulager, de ranimes

sa vie et de guérir les maladies cruelles

dont il peut. être attaqué?

Tel est le but du Magnétisme ann

mal. En vain la jalousie armant le ri

dicule, a voulu le plonger dans l'ou

bli ; elle n'a pu réussir qu'à le concen

trer. Le temps, épreuve constante de
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la. vérité , n'a fait qu'augmenter se*

partisans.

Elevez la voix, vous tous qui lui

devez la vie et la santé ; dites à vos

concitoyens que c'est au Magnétisme

que vous devez ces bienfaits; qu'une

fausse honte ne vous empêche point

de lui rendre hautement témoignage j

que la confiance générale s'établisse,

et qu'avec elle l'espérance vienne faire

palpiter le cœur de l'incurable aban

donné à ses maux.

Qui pourrait croire qu'une décou

verte si utile à la santé , au bien-être

et aux lumières , ait été repoussée avec

la plus insouciante indifférence? Sans

aucune connaissance de la chose, on

décide du ton le plus tranchant qu'elle

est absurde , parce qu'elle ne peut se

rattacher aux connaissances acquises;

ainsi raisonnaient les membres de l'in

quisition, lorsqu'ils contraignirent Ga
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ïïlée à jurer que la terre était immobile;

ainsi raisonnaient les contemporains

d'Harvey ; et sans chercher des exem

ples éloignés , n'avons-nous pas été té

moins de tout ce qu'on a opposé à cette

bienfaisante vaccine, qui, chaque jour>

nous assure l'existence des êtres qui

nous sont les plus chers?

Tel a été le sort du Magnétisme ani

mal, et tel sera celai des grandes dé

couvertes futures. Chacun crée hors de

soi une nature > et croit que tout doit

se conformer à son système favori.'

Lui présente-t-on des effets nouveaux?

il les rejette, s'il ne peut les expliquer

par les lois de cette nature qui n'existe

que dans son entendement , et décide

de la possibilité ou de l'impossibilité

des choses comme s'il avait une con

naissance parfaite de leurs véritables

lois. Il semblerait d'ailleurs que la vé

rité ait un éclat qui blesse; mais à la
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portent une vive lumière , les haines

s'effacent , une génération succède , on

s'accoutume avec l'objet repoussé , et

la vérité est reconnue. La découverte

du Magnétisme animal est encore bien

récente; mais présentée dans l'origine

avec une théorie trop hypothétique ,

nous osons espérer qu'en le montrant

tel qu'il est en lui-même , nous ren

drons au moins le doute à la partie

la plus saine du public.

C'est à ce public que nous nous

adressons. Qu'il entende tant d'hom

mes respectables par leurs principes et

leurs lumières, élever la voix en faveur

du Magnétisme animal, que le tableau

des erreurs où portent la passion et un.

jugement précipité le ramène à obser

ver avec plus d'attention , et il recon

naîtra bientôt le caractère sacré de la

vérité.



Beaucoup de personnes n'ont pas

même entendu prononcer le nom du

Magnétisme animal , le plus grand

nombre n'en a qu'une fausse idée, et

parmi ceux mêmes qui le pratiquent,

il peut exister des abus : ces abus sont

assez dangemux pour mériter une sé

vère attention ; ils sont néanmoins

étrangers à la nature du Magnétisme ,

mais ils dépendent de la manière de le

pratiquer. Nous croirons remplir la

partie la plus utile de notre travail, en

les dévoilant et en sauvant par*là quel

que victime de la bonne-foi et de la

crédulité. Ces abus reconnus ne sont

^plus à craindre ; mais nous ne pour

rons jamais assez démontrer l'utilité

dont le Magnétisme est susceptible,

au moins tenterons -nous tout ce qui

-sera possible ; une partie de ce Journal

présentera un cours complet où tout

sera comparé , analysé , et on pourra
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voir alors combien il est un bienfait

pour la société.

Il existe déjà beaucoup d'écrits qui

ont traité du Magnétisme animal ; ils

ont suffi pour lui concilier beaucoup

de partisans; mais outre que ces ou

vrages ne sont point assez répandus ,

il manquait un monument public dans

lequel on pût constater les faits et

les erreurs; c'est ce monument que

nous tentons de consacrer. Moyen de

rapprochement entre les magnétiseurs,

il pourra ouvertement combattre les

préventions , présenter les résultats

curieux , les idées , les systèmes , et

former enfin un corps de doctrine où

tout se trouvera réuni.

, C'est à vous sur-tout qui , par votre

état et vos lumières , êtes tenus d'ap

profondir tout ce qui concerne la san

té ; c'est à vous , Médecins , et au nom

de l'humanité , que je m'adresse.Vous
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êtes trop jaloux de l'estime de vos con»

temporains 3 de la reconnaissance do

vos neveux , pour ne point faire taire

un moment de vains préjugés ; vous

êtes les juges naturels de la partie que

nous traitons ; ce n'est qu'en vos mains

qu'elle peut déployer toute son utilité.

Lisez donc sans passion , et que la

France vous doive l'inappréciable

bienfait du Magnétisme animal.
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DU MAGNETISME ANIMAL.

Xjes progrès des sciences sont lents ; ce n'est

qu'après avoir suivi long-temps et avec opi

niâtreté la même route , que l'esprit s'arrête

et sent le besoin de changer de direction. Ce ne

sont d'abord que des éclairs, de légers aperçus

qui souvent retombent dans l'oubli, mais qui,

recueillis enfin et fortif1és les uns des autres,

Unissent par changer entièrement la carrière.

La médecine , qui n'a jamais eu la certitude

des sciences proprement dites, offrait dans le

dix-huitième siècle des traces de tentatives

faites ça et là pour lui acquérir des fondemens
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solides, tentatives où le vrai, enveloppé de

grossiers préjugés, était dénué de tout ca-

raclère d'évidence. Le matérialisme , qui ten

dant à ôler à la France sa religion et sa morale,

a causé ses malheurs et le bouleversement de

l'Europe , se glissait alors chez les nations

étrangères, et semblable à l'étincelle qui ronge

le bois qui la reçoit, causa une incendie gé

nérale, où tout ce qui passait les lois recon

nues de la matière fut analhématisé ; l'Univers

ne fut bientôt qu'une machine où l'on ne re

connaissait que poids et leviers, et tout ce qui

n'entrait pas immédiatement dans la pensée par

les organes des sens, fut banni comme erreur,

rêverie, préjugé populaire ou charlatanisme.

Quelques hommes à la vérité se conservèrent

purs, et l'époque de l'abruti ssement de l'esprit

humain, celle époque honteuse où l'homme

*na publiquement l'existence de son Créateur,

Y1t aussi naître la plus vive lumière qui se soit

émanée de la philosophie. Les travaux de ces

savans n'étant point notre but , nous nous*

bâtuus d'arriver à l'époque qui devait élever

la médecine au degré de certitude des autres

sciences.

Les opinions des anciens , du moins celles

qui admettaient quelques principes inaperce
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Vables aux sens el des lois différentes du coris

coursforfuit des atomes, étaient rejetées dans

l'oubli , lorsque l'un de ces hommes nés pour

les progrès des lumières, parut; il recueillit

les travaux informes de ses prédécesseurs, les

vivifia de son génie; et comparant ses observa

tions à celles de tousles siècles, s'éleva à la plus

belle découverte dont les sciences physiques

puissent se glorifier, le Magnétisme animal.

A. Mesmer, envers qui l'humanité a con

tracté une forte délie , était médecin , mem

bre de la Faculté de Vienne. Porté par son

génie à s'éloigner de la route tracée , recon

naissant le peu de certitude de son art , il

voulut l'établir sur des bases inébranlables.

« Je respecte trop la nature , a-t-il dit, pouÊ

« me persuader que la conservation indivî-

« duelle de l'homme ait été réservée aux ha

it sards des circonstances et aux observations

« vagues qui ont eu lieu dans la succession de

« plusieurs siècles , pour devenir le domaine

« de quelques particuliers.

« La nature a parfaitement pourvu à tout

« pour l'existence de l'individu. La géné-

« ration se fait sans système comme sans

« artifice ; comment la conservation serait-

« elle privée du même avantage? celle des
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* animaux est une preuve du contraire (t). *"

Ces idées, jointes à ses observations, condui

sirent Mesmer à concevoir l'existence d'un

ag< ni qui seul pût rétablir l'harmonie trou

blée dans les êtres organisés. Né avec un

espril profondément observateur , il ne putf

voir des maladies s'aggraver et se guérir

avec ou sans le secours de la médecine , saus

chercher à dévoiler l'opération de la nature ;

ce besoin de la vérité se faisait vivement sentir

dans son ame ; il ne la cherchait plus avec

amour, mais avecinquiétude. Lacampagne, les

forêts, les solitudes les plus retirées avaient

seules des attraits pour lui ; il s'y sentait plus

près de la nature, il lui tendait les bras,

et l'interrogeait. Insensiblement celle vérité ,

poursuivie si ardemment, ne lui laissa plus de

doute sur sou existence. Oui , s'écriait-il , je le

sens , il existe un principe sans cesse agissant

qui entretient l'équilibre dans les fonctions

animales. Ce principe est donc le moteur de

la santé, c'est lui qui opère ce que nous attri

buons vaguemeut à l'art et à la nature ; le

faire agir, voilà le seul, le véritable but que

doit avoir la médecine.

. (1) Mémoire sur la découverte du Magnétisme ani

mal, p. g.

\
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Toutes ses idées se portèrent alors sur ce

principe , et il chercha à reproduire le tra

vail de ta nature. Ces premières expériences

ne furent que des tâtonnemens ingénieux dans

lesquels il employa l'aimant et l'électricité. Il

y fut conduit par l'analogie que ces objets

avaient avec le système médico-astronomique

qu'il s'était formé, et dont il publia les no

tions en 1766, dans un ouvrage intitulé:

De Vinfluence des planètes sur le corps

humain.

C'est en 1772 , qu'ayant entrepris le traite

ment d'une demoiselle attaquée d'une maladie

convulsive, il lui appliqua, à l'un de ses accès;

des plaques aimantées sur la poitrine et les

jambesj le résultat fut extraordinaire; elle

éprouva intérieurement des courans doulou

reux d'une matière subtile qui, après diffé-

rens efforts pour prendre leur direction , se

déterminèrent vers la partie inférieure , et

firent cesser tous les symptômes de l'accès.

La même expérience fut répétée avec le même

succès. Or, qui faisait agir ainsi cet aimant

incapable par lui-même de cette action sur les

nerfs f—Qui? l'influence de l'agent découvert

précédemment. Mais quel était donc cet agent

lui-même ?

3
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Tons les êtres influent les uns sur les au*

très; les corps célestes pèsent sur la terre *

et la terre leur renvoie son action; les parti

cules les plus déliées de la matière ont entre

elles action et réaction ; cette loi , fondée

sur la nature même de notre entendement , a

lieu pour tous les objets perçus par nos sens;

l'homme a donc nécessairement son action

propre sur tous les êtres qui l'environnent,

de plus , il est doué de volonté, et parconsé-

quenl capable d'augmenter l'intensité de son

action. Il veut , le résultat de celte volonté

est un mouvement quelconque sensible ou

apparent lorsqu'il est extérieur et insensible,;

lorsqu'il ne se manifeste pas au -dehors. Ce

dernier résultat influe néanmoins sur la nature,

puisque le mouvement communiqué du cer

veau à l'ensemble du système nerveux doit se

transmettre, d'après la loi de continuité, aux

objets environnans, quoique d'une manière

imperceptible. Plus les objets environnans au

ront d'affinité avec- le principe vital mis en

mouvement , et plus ils en seront influencés

Ainsi, deux cordes tendues à l'unisson donnent

des vibrations égales quoiqu'une seule soit

rnue par une cause étrangère. Ainsi, lorsqu'a-

vec une volonté constante on porte sa pensée
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sur son semblable , le principe vital qu1 est

commun , doit chercher à se mettre en har

monie.

Nous voici donc parvenu à cette vérité

grande et sublime qui, aperçue confusément

de tout temps, a donné naissance à tant de su

perstitions. La volonté de l'homme peut met

tre en mouvement le principe conservateur

de la santé, elle peut en modérer et en dé

truire les aberrations , en un mot , elle peufc

rendre la santé.

Infortunées victimes de tant de maux divers,;

rendez grâces au ciel , cet art divin qui vous

soulage, sera désormais assis sur une base in

variable.

Parvenu à cette consolante vérité, Mesmer

ne s'occupa plus qu'à faire des expériences

qui pussent captiver la conviction , et qui

l'instruisissent en même temps du mode de

l'influence qu'il venait de découvrir. Combien

de fois, placé au chevet d'un malade, sa vo

lonté active et bienfaisante , modérait-elle une

fièvre brûlante., ou ranimait-elle les forces

d'un malheureux affaibli!

Bientôt enfin la multiplicité des faits ne put

rien ajouter à sa conviction ; c'est alors qu'il

voulut les rattacher à un système général > efc
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ce fut chez quelques auteurs antérieurs qu'il

puisa des-tnotiercs confuses que son génie dé

veloppa , et malgré les erreurs dans lesquelles

il est tombé, soil en voulant trop généraliser,

soit qu'il fût entraîné par la tendance maté

rialiste de son siècle , quelques parties de son

système offrent les idées les plus justes et les

plus belles.

Il tenait enfiu dans ses mains la découverte

la plus intéressante , mais il lui restait une

longue et pénible carrière à parcourir ; elle

se présentait à ses regards dans toute son éten

due, il n'en fut point épouvanté, et ne son

gea qu'à faire participer la société au bienfait

inappréciable qu'il tenait de son génie.

Les contrariétés qu'il éprouva et la manière

dont les corps savans accueillirent l'annonce

de sa découverte, forment la partie la plus

curieuse de l'histoire du Magnétisme animal.

(La suite au Numéro prochain.J
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CURES.

il ous jugeons nécessaire, avant de rapporter

les cures qui prouvent d'une manière si vic

torieuse l'action bienfaisante du Magnétisme

animal , de poser quelques principes indispen

sables pour l'intelligence de cette partie.

I. L'homme est doué de la faculté de sentir

et de celle d'agir. Usent, c'est-à-dire il reçoit

des impressions à l'occasion desquelles nais

sent ses pensées. Il veut, c'est-à-dire il exprime

son existence par des actes indépendans des

lois générales de la nature, et dont les causes

résident dans sa seule volonté.

II. Les organes de la sensation sont les sens,

dont les parties constitutives sont les nerfs.

Outre les sens proprement dits, la vue,

l'odorat, etc. , il possède encore différeos

organes internes propres à recevoir des im

pressions (1); mais l'habitude où il est de re-

(1) « Les observations précédentes prouvent donc que
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cevoir des impressions fortes des organes ex

térieurs, ne lui permet pas de distinguer les

impressions plus délicates des organes inté

rieurs ; dans quelques cas particuliers , ces

dernières impressions peuvent cependant de-

yenir sensibles (1).

III. Les impressions extérieures se nom

ment particulièrement sensat1ons.

Les impressions intérieures, 1nst1nct.

IV. La vie est une succession de mouve-

meus ; les uns extérieurs , dépendant de la

■ .

les idées et les determiuations morales ne dépendent

pas uniquement de ce qu'on nomme les sensations K

c'est-à-dire des impressions distinctes , reçues par les

organes des sens proprement dits ; mais que les impres

sions résultantes des fonctions de plusieurs organes in

ternes y contribuent plus ou moins, et, dans certains

cas, paraissent les produire uniquement. » (Cabanis,

Rapport du physique et du moral , t. 1 , p. 112.)

(1.) « Chez les sujets éminemment sensibles , les im

pressions intérieures-, et même dans certains cas les

opc'rations des viscères qui s'y rapportent , deviennent

percevables au moyen de l'extrême attention que ces

sujets y donneul, et l'on ne peut douter que la même

chose u'arrivât plus fréquemment , si les objets exté

rieurs ne cu1saient de continuelles disl raclions, » (Caba

nis, Rapport du physique et du moral, 1. 1, p. 1400
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volonté, servent particulièrement à l'homme

et aux animaux, à faire connaître leur exis

tence i les autres internes , soumis à des lois

particulières dans leur régularité, constituent

la santé.

V. Si la régularité des mouvemens internes

es* troublée par une cnuse quelconque, le

corps est en état de maladie.

Dans ce d rnier étal , le princ1pe conser

vateur fait S3us cesse des efforts pour détruire

la cause de la maladie ; s'il y parvient, il opère

la gnérïson ; dans le cas contraire, la maladie

augmente et n'a d'autre issue que la cessa

tion totale du mouvement ou la mort.

VI. La médecine est l'art d'aider la nature

à rétablir l'équilibre dans le corps humain j

or, elle peuty parvenir de deux manières, soit

en fortifiant le principe conservateur , pour

qu'il puisse plus facilement vaincre la cause

du mal , soit en agissant sur cette cause elle-

même, pour que la nature ait moins d'efforts

à faire pour la détruire. Cette dernière bran

che de la médecine est la seule cultivée de

nos jours ; les remèdes iniérieurs dont il e»t

si difficile de calculer les effets, d'après les

nuances iniiuies des tempérauieus , sont ses
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moyens. La première branche en question

parait avoir é!é connue des anciens , et s'être

perdue ensuite par l'effet des révolutions ;

ses procédés , simples comme la nature dont

ils dérivent , forment le Magnét1sme an1

mal (1).

Il ne peut exister de certitude en médecine,

que lorsque ses deux branches réunies se prê

teront un mutuel appui. . .. .

VII. Magnétiser, c'est porter sa pensée sur

une personne malade, avec une volonté cons

tante de la soulager ; alors il s'opère un mou

vement général communiqué du magnétiseur

au magnétisé (2), qui rend le premier maître

d'accélérer ou de modérer les mouvemens

internes du second, et par conséquent de

fortifier le principe conservateur.

VIII. Tout effort auprincipe conservateur

(1) Dans Je prochain Numero, nous donnerons une

idee des procèdes magnetiques.

(2) Les causes secondaires du Magne'tisme animal ne

sont point ici notre objet; c'est dans la partie the'orique

qu'il faut chercher les explications qu'on a donne de

ses phenomènes.
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sur la cause d'une maladie, se nomme crise (l);

Une maladie ne peut être guérie sans crise.

IX. Au moyen du Magnétisme , toutes les

(irisés sont salutaires, ce qui n'arrive pas tou

jours dans le cours ordinaire de la nature. Il

les prépare , les fait naître et les amène à une

heureuse fin:

X. Parmi les crises curatives que le Magné

tisme fait éprouver , la plus remarquable de"

(]) «Notre nature est assujétie à une marche cons

tante , qui , si elle n'était jamais troublee , nous mène

rait progressivement, c'est-à-dire en parfaite santé , du

terme de la naissance au terme de la mort. Lorsque sa

marche est troublee par quelque accident, ou par quel

que obstacle Considérable , ' elle fait effort pour repren

dre son premier cours , et cet effort s'appelle propre

ment crise. Ainsi la crise , proprement dite, n'est autre

chose que le travail , l'effort de la nature pour se dégager

des embarras ou des obstacles qui la gênent , où qui la.

détournent de son vrai cours. Ces efforts sont quelque

fois violens , quelquefois doux , et leurs signes ou symp

tômes très-variés ; mais qu'ils se manifestent par la fièvre

ardente, parle délire, par la toux, par les hoquets,

par les pleurs , par les ris , par l'assoupissement , par le

sommeil ou autrement , l'effort de la nature , son tra

vail , la crise , en un mot , n'en existent pas moins , et

n'en sont pas moins nécessaires au rétablissement de la

santé. »



toutes est celle nommée somnambul1sme (1)■

Dans celle crise r les sens extérieurs ne re-

(1) La nature seule peut quelquefois mettre un in

dividu en somnambulisme ; mais alors, ce n'est qu'une

maladie, et non une crise salutaire. Voici ce qu'on trouve

dans XEncyclopédie , au. sujet des somnambules na

turels :

« Somnambule et somnambul1sme. Ce nom , formé

« de deux mots latins , somnus , sommeil , et ambulo , je

« me promène, signifie littéralement l'action de se pro-

« mener pendant le sommeil; mais on a étendu plu»

o loin la signification de ce mot dans l'usage ordinaire,

« et l'on a donné le nom générique de somnambulisme

« à une espèce de maladie, d'affection, ou incommodité

« singulière, qui consiste en ce que les personnes qui en

« sont atteintes , plongées dans un profond sommeil,

« se promènent , parlent , écrivent et font différentes

a actions, comme si elles étaient bien éveillées, quel-

« quefois même avec plus d'intelligence et d'exacti-

« tude, etc. »

On raconte ici l'histoire d'un somnambule qui se

levait la nuit pour faire des sermons ou copier de la mu

sique , et l'on poursuit ainsi :

« Quoiqu'il soit très- facile de reconnaître le somnam-

« bulisme par les traits incontestables que nous avons

« détaillés, il n'est pas aisé d'eu découvrir la cause et le

« mécanisme. L'étymologie de cette maladie est un

« écueil funeste à tous ces demi-savans qui ne croient
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çoivent plus aucune impression ; les sens in

ternes se trouvant alors seuls imprégnés du

« rien que ce qu'ils peuvent expliquer, et qui ne sau-

• raient imaginer que la nature ait des mystères impé

nétrables à leur sagacité, d'autant plus à plaindre,

« que leur vue courte et mal assure'e ne peut s'é endre

«jusqu'aux bornes très-voisines de leur horizon; on

« peut leur demander :

1° « Comment il peut se faire qu'un homme, enseveli

« dans un profond sommeil , entende, marche, ecrive,

« voie , jouisse , en un mot , de l'exercice de ses sens , et

« exécute avec justesse divers mouvemens ? Pour faci-

« literla solution de ce problême , nous ajouterons que

c le somnambule ne voit alors que lés objets dont il a

« besoin, que ceux qui sont, préseus à son imagination.

« Celui dont il a été question, lorsqu'il composait ses

« sermons, voyait fort bien son papier, son encre , sa

« plume, savait distinguer si elle marquait ou non. Il ne

« prenait jamais le poudrier pour l'écriloire , et , du

• reste , il ne se doutait pas même qu'il eût quelqu'un

« dans sa chambre , etc

2" a Comment l'on peut éprouver des' sensations

« sans que les sens y aient part? voir, par exemple,

• sans Je secours des yeux ? Le somnambule dont nous

e avons fait l'histoire , paraissait évidemment voir les

« objets qui avaient rapport à son idée. Lorsqu'il traçait

« des notes de musique , il savait exactement celles qui

« devaient être blanches ou noires , et, sans jamais se

«méprendre, il noircissait les unes et conservait les

« autres , etc.... — 11 y a lieu à présumer que les autre»
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principe du sentiment (1), reçoivent un grand

développement ; un 1nst1nct extraordinaire

liait dans le malade, qui acquiert alors la con

naissance de son intérieur , et des remèdes

qui peuvent convenir à ses maux; quelquefois.

Jnêrne ces sens deviennent assez délicats pour

qu'il puisse apercevoir dans un autre indiv\dij

les causes morbifiques et leurs remèdes.

Cette crise , que le Magnétisme produit

assez communément (a) , peut être plus ou

« sens dojnt il se servait n'étaient pas plus dispos que les

«i jeux , e\ que quelqu'autre cause suppléait leur inacT

«ctipn,etc.» •

Vcyez Encyclopédie , lettre S.

(1) <<La sensibilité se comporte à la manière d'ua

y fluide , dont la quantité totale est déterminée , et qui.,

<f toutes les fois qu'il se jette avec plus d'abondance dans.

q un de ses. canaux, diminue proportionnellement dans

v 1rs autres. » (Cabanis, Rapport du physique.. au mot

rai, 1. 1, p. %/&.) . . ...

(?-) a Nous sommes convaincu, 1° que celui qui est

a doué d'une certaine force de volonté, peut, à l'aide

« de certains. gestes qui sont l'expression de cette vot

« lonlé , exercer une influence physique sur plusieurs de

« ses semblables ; a* que cette influence peut aller jusqu'à

«produire le sommeil et le somnambulisme, etc.. 9

(Journal dç Médecine, Chirurgie, Pharmacie , etc.

A«ttl. »?13> P- 4' 4' —Rapport fait par M, A... Ç. JJayary,



( *9 )

moins parfaite; elle est, lorsqu'on l'obtient

complètement , un signe assuré de guérison.

XI. Le malade guéri , l'action du Magnée

tisme cesse : quelques individus .cependant y

restent soumis après entière guérison, mais

ce sopt ceux dont la constitution faible et

délicate est affectée à la plus légère secousse,

L'insensibilité totale aux effets du Magnétisme

est en général le critérium de la guérison.

Ce petit nombre.de principes suffit pour

l'intelligence de ce qui va suivre dans celte

section. Il était essentiel de donner dans ce

premier Numérp unéidée du somnambulisme,

mais ce n'est que successivement que nous

pourrons faire connaître parfaitement cet état

extraordinaire , et les différentes; formes sous

lesquelles il se présente.

Les bornes que nous nous sommes près-

crites, nous empêchent d'insérer dans ce

Numéroquelques-unes des cures remarquables

par les phénomènes qui les ont accompagnés,

et dont nous possédons les journaux ; nous

nous contenterons donc , pour cette fois , de

rapporter un fait qui s'est passé devant nosyeux,

docteur en médecine de la Faculté' de Paris. — Voyez à

tyjin de ce Num&Q.\
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MIle. A. C. était tourmentée, depuis environ

dix ans, de violentes douleurs de goulle qui

se faisaient particulièrement sentir dans le

bras, la jambe et toute la partie droite. Le

10 août 1$1$, au moment où l'accès luj pre

nait dans la cheville du pied droit , elle fut

magnétisée, elle sentit une chaleur sèche se

communiquera toute la jambe, et l;1 douleur

cessa ; cette douleur ne reparut que le len

demain , mais beaucoup plus faible ; on con

tinua de la magnétiser ainsi cinq à sii jours,

de suite, obtenant les mêmes résultats ; enfin

le sixième jour, elle éprouva une chaleur

beaucoup plus vive que celle des jours précé

da1s, chaleur accompagnée de picot te mens ;

la jambe se couvrit de moiteur , et la douleur

disparut entièrement. Depuis celle époque ,

MIIe. A. C. n'a plus ressenti aucune atteinte de

goutte, et se trouve complètement guérie.

Nous avertissons ici, une fois pour toutes , les pep»

sonnes qui voudront bien nous communiquer des cures»

et des journaux de traitement ,,d'y joindre les certificats

bien en règle. Nous n'inse'rerous dans ces Annales que

les cures dont les pièces justificatives seront de'pose'esàu

Bureau dé redaction. Les noms des personnes ne seront

«lésigues , à leur volonte , que par les lettres initiales.

LAUSANNE. .
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ANALYSES D'OUVRAGES,

THÉORIES, etc.

Lette section doit présenter au' public

l'analyse des ouvrages qui ont le Magnétisme

animal pour objet , l'exposition des théories,

et les idées anciennes ou modernes qui s'y

rapportent; nous ne croyons pouvoir mieux

faire pour donner une idée du travail auquel

nous noqs livrons, que de placer à la fin de

ce Numéro Je Catalogue des principaux our

vrages dont nous ayons pu nous procurer.

connaissance.

Nous commencerons, dans le prochain;

Numéro, par des recherches sur les usages

anciens qui se rapporienl au Magnétisme; ces

recherches ne peuvent qu'intéresser, en ce

qu'elles prouvent évidemment que de tout

temps une grande vér1té a été soupçonnée,

çt que, portés par uq instinct secret , les

hommes remplissaient le but de la -nature

dans le soulagement des malades, quoiqu'ils

«'eussent point une conscience précise de

Yagent qu'ils employaient.
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VARIÉTÉS;

V^uels sont ceux qui crient le plus Contre lé

Magnétisme ? Ceux qui ne le connaissent que

par ouï-dire, ceux qui n'ont jamais vu de ses

faits j et quelquefois même ceux qui n'ont lu de

relatif que les feuilletons de nos journaux. Je

ne veux point ici m'ériger en Don- Quichotte

du Magnétisme , et proposer des lances à

rompre à tous les folliculaires qui , de temps

immémorial , n'ont eu d'autre occupation que

Celle de gloser à tort et à travers ; d'ailleurs ,

la place me manque , je laisserai donc de côté

les judicieux articles de M. Saignes, et même

celui du nouveau Mathieu Lansberg ; il faut

que je sois concis ; je le serai , et me bor^

nerai à citer les conclusions d'un rapport fait

par M. Savary , dans le Journal de Médecine,

sur l'estimable ouvrage de M. Deleuie (1) ; ces

conclusions feront sans doute quelque impres

sion sur l'esprit d'un lecteur attentif. Les voici :

(1) Histoire critique du Magne'tisme animal. Paris ;

18 1 5 , 2 vol. in-8°, chez Marne.

. 'x
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* Eh effet, nous ne devons pas oubîier que

fc les phénomènes du Magnétisme animal sont

« attestés par un très-grand nombre de té-

« moins , parmi lesquels se trouvent dfcs sa-^

* vans, des médecins, des ecclésiastiques 4 des

* magistrats, d*es militaires, en mi mot , des

* gens considérés de toutes les classes dé la

t< société, et ne faisant point un corps■ à part;

« que la plupart de ces témoins ont com-

« mencé par douter de l'existence du Magr1é-

» tismé , et ne se sont rendus qu'à l'évidence'

« des faits ; que plusieurs se sont exposés à des'

* disgrâces et à des persécutions en soutenant

«• cette doctrine ; que ceux^ ati contraire, qui'

« la réprouvent , n'ont point pris lés moyen*

* convenables pour vérifier lés faits sur lés-

* quels elle est fondée. Toutes ces considéra-^

« lions et bien d'autres , qu'on trouve supé^

« rieurement développées dans l'ouvrage de

« M. Deleuze, sont plus que suffisantes pour

« engager à suspendre son jugement.

« — Il ne nous reste plus maintenant qu'aï

« dire ce que nous pensons nous-mêmes dut

« Magnétisme animal , ainsi que nous nous y*

« sommes engagés dans le précédent article*

* Nous lé ferons avec notre franchise accou-

« tumée, sans craindre les suites que peut

5
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« avo1r pour nous une telle déclaration, et saité

« attacher à notre témoignage une Iropgrande

« importance* Les faits dont nous avons été

« témoins, ceux que nous avons entendu ra-

« conter à des personnes qui méritent toute

« notre confiance , et la lecture de l'ouvrage

« de M. Deleuze, nous ont convaincu i° que

«celui qni est doué d'une certaine force de

« volonté , peut , à l'ai Je de certains gestes qui

« sont l'expression de cette volonté , exercer

« une influence physique sur plusieurs de ses

« semblables ; 2° que celte influence peut aller

« jusqu'à produire le sommeil et le somnam-

« bulisme ; 3° que , dans ce dernier état , on

« peut percevoir certaines impressions sans

« l'intermède des sens , ou du moins de ceux

« qui nous sont connus ; 4° que le somnam-

« bule répond avec franchise , et même avec

« naïveté , aux questions qui lui sont faites ,]

« mais qu'on ne peut jamais lui faire dire ce

« qu'il veut tenir caché. Du reste, nous ne

« nous prononçons nullement sur l'utilité du

« Magnétisme animal comme moyen curatifri

«nous pensons seulement qu'il n'y a aucun

« inconvénient à en faire l'essai , pourvu qu'il

«soit dirigé par un homme instruit, et de

« mœurs irréprochables. » ( Extrait fait par
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M. A. C. Savary, docteur en médecine de la

Faculté de Paris. Août 1813, t. xxvn. Journal

de Médecine t Chirurgie t Pharmacie t etc.,

J'opposerai provisoirement cette conclu

sion d'un savant médecin à toutes les déclama*

tions publiques qui ont été faites dans le cou

rant de l'année i815 contre le Magnétisme

animal.

Il est probable , et je le vois avec la plus

vive satisfaction , que l'époque où le Magné

tisme sera généralement reconnu, n'est pas

éloignée. Si ces Annales peuvent contribuer à

le propager plus promptemeut , mes collègues

et moi auront atteint le but le plus désiré de

nos travaux. .*

M, .
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t.1,1;. . . " . . . . .~

CATALOGUE

DES OUVRAGES FRANÇAIS;

Publiés sur le Magnétisme animal.

jtfbta.La place nous manquant, nous renvoyons au prochain

Numéro Je Catalogue des livres étrangers.

Analyse raisonnee du rapport des commissaires , par

J. Bonnefby. Paris, in.8, 72 p. 1784.

Annales de la Societe'. des amis réunis de Strasbourg,

5 vol. in-8, 1786, 1787, 1783.

Appel au public sûr le Magnetisme animal , ou Pro

jet d'un journal, par M. Mouillesaux, in-8, 100 p.

Aperçu de la manière d'administrer les remèdes in

diques par le Magne'tisme animal , 1785.

Autres rêveries sur le Magnétisme animal. Bruxelles,

in-8, 48 p. 1784.

Anti-magnétisme (l'), Par Paulet. Londres , inr8 ,

25?. p, 1784.

Ami (!') de la nature, par Soussclier de la Tour.

Pijoj1 , in-8 , 175 p. 1784.

Apti t magnétisme , Martiniste et Barbériste. Lyon ,

ip,1a,43p, 1784.

Appel au*, savons observateurs du dix - neuvième^
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«iccle , et traitement du petit Hebert, par M. dePnysé-

gur. Paris, in-8 , 18l5,

Aphorismes de Mesmer, par Cautfçt de Veaumorel,

Paris, in-8, 238 p. 1; 85. '

Confession d'un médecin acade'micien et commis

saire, in-12, 70 p. 1785.

CoDside'rations sur le Magnétisme animal, par M. Ber-

gasse. La Haye , in-8 , 1/rg p. ^784.

Considérations sur l'origine, la cause et les cfTi.ts de

la fièvre, par M. Judel , docteur en médecine. Paris ,

in-8, 149 p. 1808.

Cri { le) de la nature ou le Magnetisme an jour, par

M. de l'Aridressec Paris , in-8, 42 p. 1784.

Colosse (le ) aux pieds d'argile , par de Villers , in-8 ,

»74p. 1785.

Decret de la Faculte' de me'decine de Paris, du 24 aoftj

1784 , par lequel elle adopte le rapport d,es commis

saires , etc.

Détail des cures opëre'es à Busancy,,par M. Cloquet,

Soissons, in-8, 42 P. 1784. . . . '

Détail des cures opérées à Lyon , .par M. Orelut ,

médecin, in-:8, 27 p. 1 784-

Dialogue entre un .docteur de toutes lçs universités

et académies du monde connu, etc.

Discours sur le Magnétisme animal , par Mesmer,

Genève, 1782,

Doutes d'un provincial, etc., par M. Servant. Pans,

in-8, 154 p. 1784.

Débris (les ) du baquet. Paris , in-8 , 25 p. 1784.

Eçlaiïçissem.ejfts sur le Magoç'tisme animal , par
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M. Gardanne, docteur-médecin. Londres , in-8, 56 p,

1784.

Eloge de M, Court de Gebelin, par M. le cornue

d'Albon.

Examen sérieux et impartial du Magoe'tisme animal.

Paris , in-8 , 45 p. 1784.

Examen physique du Magne'tisme animal. — Ana

lyse des eloges et des critiques, etc., par E.... Paris,,

jn-8, 98 p. 1785.

Examen de la doctrine d'Hippocrate , pour servir à

l'histoire du Magne'tisme animal, par M. Eue delà Pote

rie. Bordeaux, iu-8,87 P. *785.

Examen du compte rendu par M. Thouret , sous le

titre A'Extrait de la correspondance, etc. , par J.

Bonnefoy , in 8 , 5g p. 1 785.

Examen de l'examen des Esprits, etc., par Jourdain

Guebilet.

Expose' des experiences qui ont été faites pour l'exa

men du Magnétisme animal , par MM. Bailty, etc. etc.

in-4 , 15 p. 1784.

Essai sur les probabilités du somnambulisme magne

tique, par M. Fournel, in-8 , 7° p. 1785.

Essai sur la the'orie du somnambulisme magnetique,

par M. Tanly de Montravel. Londres, in-8, 108 p. 1785.

Extrait de la correspondance de la Societé royale de

me'decine de Paris , relativement au Magne'tisme ani

mal. Paris , in-4 , 74 p. 1785.

Extrait des registres de la Société! royale de me'de

cine. — Rapport sur l'aimant, in-4 , ï5 p. 178g.

Extrait des registres de la faculte' de médecins, du

premier octobre ijfy,ia.-8,8 p. J784.
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Examen physique du Magnétisme animal , par Carraï

Londres , in -8 , 1785.

Extrait du journal d'une cure magnétique , par M. le

comte de Lutzebourg. Strasbourg, in-8, 65 p. 1786.

Extrait du journal d'une cure magnétique j traduit de

l'allemand, rtasladt , in-8 , 136p. 1787.

Faits et notions maghétiques , par M. le comte dé

Lutzebourg. Strasbourg , in-8 , 32 p. 1788.

Fragu1eus sur les hautes sciences ; par Etéilla. Amster

dam, in- 12 , 64 p; 1785.

Fluide ( du ) universel. Paris, in-8, 218 p. 1806.

Histoire du Magnétisme animal en France, par

M- Brack,36 p; 1784.

Histoire véritable du Magnétisme animal. La Haye,

in-8, 16 p. 1775.

Histoire de l'établissement du Magnétisme animal y

fait à Grenoble, par M. Nicolas Med... Genève, in-8,

55 p. 1784-

Histoire critique du Magnétisme animal , parDeleuze.1

Paris , in-8 > 2 vol. 398 et 540 p. 1813.

Jonas ( attribué à M. de la Motte M. ) y in-8 , ï6 p.

Journal du traitement magnétique de mademoiselle

H***, par M. Tardy de Montravel, a- vol. in-8 , 255 et

âo6 p.

Journal du traitement magnc'tiquc de madame B***,

par M. Tardy de Montravel , in-8 , 279 p.

Journal du traitement magnétique de mademoiselle

D*** et de madame N***, par M. C. de Lyon, 2 vol.

ia-8, 184 et 197 p. 1789.



Lettre de M. Mesmer à MM. les auteurs du Journal

de Paris , el à M. Franklin , du 24 aou^ '784 > '.4 P.

Lettre à M. le comte de C..., du 3o août 1784, 17 p.

Lettre à M. Vicq d'Azir cl à MM. les auteurs du Jour

nal de Paris. Bruxelles , iri-8 , 3o p. 1 7 84 .

Lettre sur un fait relatif à la découverte du Magné-

tisme animal , 15 p. 1782.

Lettre de M. Mesmer à M* Thouret , au sujet de son

ouvrage intitulé : Doutes , etc;

Lettres de M. d*Eston , D< R. de la F. D. M. à

M. Philip. La Haye, in-8, 1 54 p- 1782.

Lettre adressée par. M. d'Eslon aux auteurs du Jour

nal de Paris , et refusée par eux'; in-8, 7 p. 1785.

Lettre de l'auteur du monde primitrf (M. Court de

Gebelin') , etc. Paris , in-4 , 47 P- '780.

Lettres d'un médecin de Paris à M. Court de Gebe

lin , etc. Bordeaux, in-8, 67 p. 1784.

Lettre sut la: mort de M. Court de Gebelin , irii-8 ,

14 p. 1784.

Lettre suf la vie et les écrits de M. Court de Gebelin,

par M. Rabaut de Saint-Etienne; Paris, in-8j 28p. 1784-

Letlre adressée à M; Court de Gebelin , sur la dé
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